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Marc Cassivi : J’ai pensé à ce sujet
de discussion en voyant un sketch
de ton émission où tu te moques
de la Saskatchewan en jouant au
gars bouché qui ne sort jamais de
Toronto.

George Stroumboulopoulos :
C’était pour accueillir un docu-
mentariste qui avait fait un film
intitulé Tout le monde déteste Toronto.

M.C. : Montréal vit un peu le

même phénomène au Québec.
Beaucoup de gens détestent
Montréal pour toutes sortes de
raisons. Depuis quelque temps,
il a beaucoup été question dans
les médias de la rivalité Toronto-
Montréal et je me demandais si,
comme Montréal dans la rivalité
Québec-Montréal, Toronto ne s’en
foutait pas un peu...

G.S.: Ce qui est comique, c’est
que la plupart des gens de Toronto
adorent Montréal. On a fait ce
sketch pour s’amuser un peu de
la sensibilité des Canadiens. Je
réfléchis à ça depuis un moment:
le Canada de nos parents ne
m’intéresse pas. Je comprends les
questions d’identité, de politique,
d’économie et de culture canadien-
nes, mais je ne suis pas intéressé

par la façon dont elles se manifes-
tent depuis 30 ans. Je me fous que
l’Ouest veuille plus de pouvoir; je
ne suis pas intéressé par le débat
linguistique au Québec. Passons
à autre chose. Nous sommes des
adultes, nous sommes des gens
bien, pour la plupart nous pré-
férons vivre dans le même pays.
Et vivons avec le fait que nous
ne sommes pas d’accord sur tout.
C’est ce que j’ai toujours pensé de
la «question québécoise». À mon
avis, la seule véritable rivalité entre
Montréal et Toronto concerne le
hockey, du moins du point de vue
de Toronto.

M.C.: C’est vrai qu’il y a une
question générationnelle dans le
débat constitutionnel. Les gens de
notre génération trouvent géné-

ralement qu’on a assez perdu de
temps à ressasser sans cesse les
mêmes questions. Même si nous
ne nous entendons pas tous sur les
solutions. C’est particulièrement
vrai au Québec. Les gens qui ont
60 ans aujourd’hui se souvien-
nent de chicanes entre Anglais et
Français dans leurs cours d’école.
Ce n’est pas quelque chose que
les gens de 30 ans ont vécu de la
même manière.

G.S. : Les gens de la génération
précédente ont fait progresser la
société à bien des égards, mais
sur certaines questions, ils ont
échoué. On n’est pas en Irlande
du Nord. Il n’y a plus de crise
d’Octobre.

M.C. : Personne n’est prêt à
prendre les armes, sauf quelques
illuminés.

G.S. : Peut-on imaginer un
premier ministre qui déclarerait
aujourd’hui la Loi des mesures
de guerre? Jamais de la vie. Ce
n’est plus ce que nous sommes.
Pourtant, c’est toujours la rhé-
torique de l’ancienne garde. À
Toronto, une ville très polie et
canadienne, on n’accepte plus
que quelqu’un dise «Fucking
Quebec».

M.C. : C’est peut-être le bon
côté de la politesse proverbiale des
Canadiens. Mais pourquoi crois-
tu que le reste du Canada déteste
Toronto? Est-ce authentique ou
seulement une posture?

G.S. : Il faut détester quelque
chose.

M.C.: Donc on déteste ce qui est
plus gros.

G.S. : Les Canadiens souffrent
du « tall poppy syndrome» (le
complexe du grand pavot). Il faut
couper le pavot lorsqu’il devient
trop grand. Les Américains n’ont
pas la même attitude, du moins
pas dans le monde de la télévision.
Aux États-Unis, où j’ai travaillé à
quelques occasions, tu peux faire
des choses complètement différen-
tes de celles qui t’ont fait connaî-
tre. Tu deviens quelqu’un d’autre
et on t’accepte sans problème. Au
Canada, c’est beaucoup plus diffi-
cile. Tu seras toujours celui que tu
étais au départ. On n’aime pas ce
qui est trop gros. C’est pour ça que
les gens n’aiment pas Toronto.
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M.C. : Ce qui a récemment
ravivé la rivalité entre Toronto et
Montréal, c’est une déclaration du
maire David Miller qui disait vou-
loir ravir d’ici 10 ans à Montréal
son titre de capitale des festivals.
Il a approché le patron de la F1
pour qu’il déménage son événe-
ment à Toronto, il a approché le
président de Juste pour rire...

G.S. : Il a dit ça publiquement?

GEORGE STROUMBOULOPOULOS

Unmatch Toronto-Montréal
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MARC CASSIVI

À TABLE AVEC...

Une version longue de la
discussion entre George
Stroumboulopoulos
et Marc Cassivi
est en ligne à
www.cyberpresse.ca/arts

Je dîne avec George Stroumboulopoulos à la Rotonde du musée d’art contemporain. Avec son
talk-show, The Hour, diffusé les soirs de semaine à 23h, cet ancien VJ de MuchMusic au look
d’éternel adolescent a rendu la CBC cool (au moins un peu). Intervieweur habile et renseigné, le
Torontois de 34 ans s’intéresse autant aux sujets d’actualité qu’à la scène musicale indépendante.
Le week-end dernier, il siégeait sur le jury de Comédia, dans le cadre de Juste pour rire. Un
match Toronto-Montréal avec un fan fini du Canadien.

>Voir CASSIVI en page 4

MARIO CLOUTIER

Samedi, l’OSM dénouera sa
cravate au parc Jean-Drapeau.
Depuis 69 ans, l’orchestre joue
dans les parcs montréalais, mais
cet été, l’atmosphère sera plus
détendue que jamais.

À la direction, Jean-François
Rivest a concocté un menu
éclectique et accessible, avec un
plat principal tout de jazz farci.
L’animateur, André Robitaille,
donne la note, au propre et au
figuré, assaisonnant le tout de
dialogues avec le chef.

«J’ai brassé la façon de faire
un peu. Quand j’ai vu la compli-
cité qu’on avait, Jean-François et
moi, je lui ai demandé de venir
parler devant le public. On se
taquine tout en informant et en
dénouant la cravate de l’OSM»,
précise le porte-parole de la série
de concerts en plein air.

Les Montréalais auront droit,
notamment, à l’Ouverture pour une
fête académique de Brahms pour
souligner les 350 ans de la pré-
sence des Sulpiciens à Montréal
et à la chanson-thème d’Expo
67 Un jour, un jour, de Stéphane
Venne. Toute la deuxième par-
tie flottera sur la note bleue. Le
trompettiste Ron Di Lauro et le
saxophoniste Jean-PierreZanella
collaboreront avec l’OSM pour
jouer Gershwin, arrangé par Gil
Evans, et Duke Ellington.

«Dans l’équipe artistique on
a discuté fort avant d’approuver
mon programme, explique Jean-
François Rivest. J’ai demandé à
M. Nagano ce qu’il en pensait et
il m’a répondu qu’il jugeait un
programme à l’envie que ça lui
donnait d’y assister. Je m’y ren-
drai certainement, m’a-t-il dit.»

Le maestro sera donc dans la
foule samedi soir avec sa famille.
Et les musiciens, aiment-ils
l’idée de jouer dans les parcs?

«Ils ont adoré le jazz lors
du premier concert, soutient
M. Rivest. Plusieurs musiciens
croient à certaines causes, comme
les enfants et la famille, notre
public cible dans les parcs. On
ne peut pas jouer des sympho-
nies de Mahler à temps plein!»

Éducateur chevronné, le chef
en résidence de l’OSM rêve de
prendre les spectateurs un à un,
de les asseoir dans leur salon
en leur disant de surveiller tel
passage ou tel instrument dans
une symphonie. Mais Jean-
François Rivest est aussi, dans le
fond, celui qui prend des notes,
le tout premier spectateur de
l’orchestre.

«L’OSM est en excellente
santé en ce moment, dit-il. Ce
qui compte dans un groupe
d’humains c’est le plaisir de faire
ce qu’on fait, la fierté de le faire
et la compétence. L’OSM est un
groupe extrêmement compé-
tent qui a beaucoup de fierté,
avec raison. Il a retrouvé son
panache.»

Pour André Robitaile, le tra-
vail de présentation et d’anima-
tion en est d’autant facilité.

«Ma tâche c’est de surfer sur
les vagues qu’il (Jean-François
Rivest) fait monter. C’est assez
simple.»

L’OSM
dénoue
sa cravate
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Benoit - Rollet
(Abitibi-Témiscamingue)
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Rémi-Pierre Paquin, Normand
Daneau, Jean-François Rivest

Le Téléjournal Des kiwis et
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DominiqueMichel

Le TVA
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Sucré Salé /
Dominic et
Martin

Par-dessus le
marché
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70

Qui perd gagne Dr House / Vogler est
déterminé à congédier House.

Le TVA 22
heures

Juste pour
rire en direct

Sucré Salé /
Dominic et
Martin

Le Grand Journal (17:00) Piégé par
Zézé

450, Chemin...
/ Frédérique est
en amour.

LE DÉLATEUR (5) Avec Tony Nardi,MichaelMoriarty et KennethWelsh.\
Un journaliste découvre un complot au sein des forces policières qui
permet à un tueur en série de sévir en toute impunité.

Le Journal du
soir

110% Pub

Macaroni
tout garni

Ramdam Maître en
scène

Les Francs-tireurs / Jacques
Brassard

Wallander: enquêtes criminelles / Un garçon est assassiné dans une
grange.
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Rapport de "The Police" Live au Centre Bell (17:00) Présentation / Everyone Stares - The Police... Les Années The Police Musico. / Sting

Top5.anglo Top5.franco InfoPlus M. Net Combat, clips Le Flow VJ RockdeBabu La Prochaine Pussycat Doll Hogan...

Tempesta d'amore Siamo Seinfeld LusoMontreal Last Comic Standing Hellas Spectrum The Insider

Journal FR2 Dominique Poirier en direct La guerre oubliée duMyanmar Le Téléjournal Tout le... Le National Téléjournal

Pour la cause Porté disparu La Loi & l'Ordre: crimes sexuels Whistler Nip/Tuck Sue Thomas

LES FOUS DU ROI (17:00) LE TEMPS DES RETOURS (19:15) SIMPLEMENT AMIS? LA VÉRITÉ NUE (22:40)
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ANABELLE NICOUD

La vie de Virginie n’a décidément
rien d’un long fleuve tranquille.
Un demi-frère et une nouvelle
prof d’éducation physique, pré-
nommée elle aussi Virginie,
a limenteront en rebondisse-
ments la 12e saison du célèbre
téléroman Virginie, a-t-on appris
hier en conférence de presse à
Radio-Canada.

La dernière saison s’était ache-
vée sur une lancinante question :
Virginie a-t-elle un demi-frère?
Eh bien oui : il s’appelle Luc
Brassard, vient du Lac Saint-
Jean, et est interprété par Jeff
Boudreault (La galère). De lui,
on ignore encore s’il est le fils
de la mère ou le fils du père de
Virginie.

« Il débarque dans la vie de
Virginie comme cela, tout ce qu’il
veut, c’est retrouver ses racines.
Il s’impose, c’est un gars super
naïf, candide, mais il ne prend
pas le temps d’arriver», raconte
Jeff Boudreault. Pour l’heure, le

comédien ignore lui aussi de qui
son personnage est le fils. «On va
l’apprendre incessamment.»

Virginie, de son côté, va faire
preuve d’un scepticisme absolu à
l’égard du nouveau venu dans sa
vie. «Elle n’y croit pas du tout,
elle dit qu’il a la responsabilité
de lui prouver tout cela. Elle ne
veut pas lui donner un centimè-
tre d’aide », dit l’interprète de
Virginie, Chantal Fontaine.

Entre un père décédé et une
mère atteinte de la maladie
d’Alzheimer, le récit des origines
s’annonce complexe pour Luc et
Virginie. L’héroïne n’est pas au
bout de ses surprises, puisque,
de retour de son congé de mater-
nité, elle découvre qu’une autre
Virginie enseigne l’éducation
physique à Sainte-Jeanne d’Arc.

« Virginie (Charest, NDLR)
vient de sortir de l’Université
quand elle arrive à Sainte-Jeanne
d’Arc. C’est une fille mystérieuse,
mais elle prend sa place pour une
nouvelle, dit sa jeune interprète,
Stéphanie Crête-Blais. On va

voir les relations avec les diffé-
rents personnages. Pour l’instant,
avec Virginie, c’est une belle
relation.»

De l’aveu de la scénariste et
productrice Fabienne Larouche,
Virginie a jusqu’ici eu la vie
facile, si l’on excepte l’enlèvement
de son amoureux en Colombie.
Le cap de la quarantaine sera
mouvementé : «T’as 40 ans, t’as
un demi-frère qui arrive dans ta
vie, t’as un enfant, et là t’arri-
ves à l’école, et là on te présente
Virginie. T’as deux façons de voir
les choses : ou bien tu te pousses,
ou bien tu t’écrases », résume
Fabienne Larouche.

D’autres nouveautés devraient
apparaître dans Virginie, notam-
ment une classe d’un genre nou-
veau à Sainte-Jeanne d’Arc. Au
bout de 1332 épisodes, Fabienne
Larouche n’est visiblement pas en
mal d’inspiration pour créer des
remous dans la vie de ses person-
nages. «Je m’inspire de ce que je
vois, de ce que je lis, de ce que
j’entends», dit la scénariste.

TÉLÉVISION

Un demi-frère
et une rivale pour Virginie

PHOTO MARTIN CHAMBERLAND, LA PRESSE

La scénariste et productrice de Virginie, Fabienne Larouche, entourée des comédiennes Stéphanie Crête-Blais (à
gauche) et Chantal Fontaine.
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CE SOIR 20H
LA PETITE SÉDUCTION
AVEC DANY TURCOTTE

WWW.RADIO-CANADA.CA/PETITESEDUCTION

Rollet séduit
Sébastien Benoit!

Rollet c’est…

391 personnages colorés au cœur immense et à la générosité
débordante!

• La porte d’entrée sud de Rouyn-Noranda accueillant les
voyageurs en provenance du Témiscamingue.

• Une épicerie, un bar-salon, une garderie, un garage, une clinique
de massage, un salon de coiffure, six fermes, une école primaire,
une église… Non, deux! Une caisse populaire, un comptoir postal
dans une maison privée et bien sûr la poutine Monderie.

• La pourvoirie Baie des Pins, riveraine du lac Rémigny, où l’on pra-
tique la chasse à l’orignal, à l’ours noir et aux petits gibiers.

• Le camp Joli-B, une zone récréotourisque pour petits et grands,
situé aux abords du lac Opasatica.

Un petit village à découvrir situé à peine à 53 kilomètres du
centre-ville de Rouyn-Noranda.

Les Rolletiens vous donnent
rendez-vous...
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LOS ANGELES — Le dossier judiciaire de
l’actrice américaine Lindsay Lohan s’est
alourdi hier d’une arrestation pour ivresse au
volant et possession de cocaïne, alors que la
starlette de 21 ans venait à peine de sortir de
désintoxication après un incident semblable
en mai.

Lindsay Lohan a été interpellée aux pre-
mières heures de la matinée à Santa Monica,
près de Los Angeles. La police avait été appe-
lée sur les lieux d’une dispute entre l’actrice
et une femme qu’elle venait de poursuivre en
voiture, a affirmé un porte-parole, le lieute-
nant Alex Padilla.

«Les policiers ont établi que (Lohan) avait
conduit alors qu’elle était sous l’emprise de
l’alcool. Elle a été arrêtée et conduite à la pri-
son de Santa Monica», a précisé le lieutenant
Padilla.

«Dans la prison, des policiers ont trouvé
sur elle une petite quantité de cocaïne», a
poursuivi le policier. L’actrice risque des
poursuites pour conduite en état d’ivresse,
possession de drogue et conduite avec un
permis suspendu.

C’est désormais au procureur d’engager
une procédure contre la jeune femme, relâ-
chée hier matin après qu’elle ait versé une
caution de 25 000$. Le lieutenant Padilla a dit
ignorer l’origine de l’incident entre Lindsay
Lohan et la femme qu’elle poursuivait, et qui
est selon lui la mère de son assistante.

Cette nouvelle interpellation intervient
alors que Lindsay Lohan, vue au cinéma dans
The Last Show, Bobby ou La coccinelle revient, est
déjà convoquée le 24 août devant la justice
pour conduite en état d’ivresse à la suite d’un
accident de voiture près de Los Angeles fin
mai. Là aussi, de la drogue aurait été retrou-
vée sur les lieux.

Après cet incident, la starlette, l’une des
reines de la nuit à Hollywood, avait effec-
tué un séjour de six semaines en cure de
désintoxication. Mais peu après sa sortie, à
la mi-juillet, elle avait été vue en train de
faire la fête à Las Vegas.

La porte-parole de Lindsay Lohan, Leslie
Sloane, avait alors affirmé que sa cliente
ne pouvait être soupçonnée de replonger
dans la boisson, puisqu’elle avait accepté
de porter un bracelet électronique (appelé
SCRAM) destiné à surveiller par contact
avec la peau si elle consommait de l’alcool.

Dans un communiqué, l’avocate de l’ac-
trice a reconnu que Lohan avait été victime
d’une «rechute» et souligné que «la dépen-
dance est une maladie terrible et sans pitié».

Les nouveaux démêlés de Lohan avec la
justice surviennent alors que son prochain
film, I Know Who Killed Me où elle incarne
une jeune femme victime d’un psychopa-
the, sort vendredi en salle.

Lindsay Lohan
refait le coup
La starlette est arrêtée pour ivresse au volant
et possession de cocaïne

PHOTO AP

Lindsay Lohan
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dès demain !

les francos
débutent
pour 11 jours
au coeur
du centre-ville !
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s BILLETTERIES CENTRALES
SPECTRUM DE MONTRÉAL
318, rue Sainte-Catherine Ouest

MÉTROPOLIS
59, rue Sainte-Catherine Est

MÉTROPOLIS ET SPECTRUM
514 908-9090 • ticketpro.ca

PLACE DES ARTS
514 842-2112 • pda.qc.ca
514 790-1245 • admission.com

CABARET JUSTE
POUR RIRE
514 790-1245 • admission.com

F
PROMOTION Achetez un billet de 25$ ou plus (avant taxes et frais
d’administration) aux guichets du Spectrum ou du Métropolis et
recevez un billet gratuit pour un spectacle FrancoFou de votre choix.

Quantité limitée.

Spectacles à prix FrancoFous
(de 9,50 $ à 24,50 $ + taxes et frais d’administration)

PROFITEZ DES AVANTAGES
DE VOTRE CARTE

VISA* DESJARDINS
AU 1 877 BILLETS

*Visa Int./Fédération des caisses Desjardins
du Québec, usager autorisé.

RENSEIGNEMENTS INFO-FRANCOS

514 876-8989 1 888 444-9114

francofolies.com

FRANCOFOLIES.COM

Chansons intimes

CHLOÉ SAINTE-MARIE

1ER ET 2
AOÛT

STÉPHANIE LAPOINTE

27 ET 28
JUILLET

Cinquième Salle, PdA,
20h30

ce vendredi
et samedi

les événements

LOCO LOCASS
SYMPHONIQUE

AVEC L’ORCHESTRE DU CAMP SAINT-ALEXANDRE

27 JUILLET
WILFRID-PELLETIER

présentée par

EN CONCERT
D’OUVERTURE

MíSIA
LISBOARIUM

première partie : BÏA (Brésil)

ANNIE VILLENEUVE
ACOUSTIQUE

13 MUSICIENS SUR SCÈNE

PORTUGAL

SAULE /JEANNE CHERHAL
avec la participation spéciale de

PIERRE LAPOINTE

BELGIQUE FRANCE

28 JUILLET
THÉÂTRE

MAISONNEUVE

31 JUILLET
THÉÂTRE

MAISONNEUVE

29 JUILLET
THÉÂTRE

MAISONNEUVE

LA DIVA DU FADO

Place des Arts,
20h

ce samedice vendredi

avec
LAURENCE JALBERT
MARC-ANDRÉ FORTIN
ANTOINE GRATTON
SUZIE VILLENEUVE
CALOGERO

grandefête
multiculturelle

sur la scène de l’Espace Ford Escape
rue Sainte-Catherine, angle Jeanne-Mance

diffusé dès le lendemain

sur illico sur demande

et ultérieurement sur

GRATUIT!
DEMAIN, 21h

BOUCHER
DANIEL

anime cette grande fête
avec

LYNDA THALIE
H’SAO • TAIMA
MARCO CALLIARI
ROBERTO
LÓPEZ PROJECT

spectacle d’ouverture

VINCENT VALLIÈRES
LE REPÈRE TRANQUILLE

Les nuits Métropolis,21h

ce vendredi

AN
BIGRAS
REVISITÉ
avec invités :
MARIE ELAINE THIBERT,
ANIK JEAN, AMÉLIE VEILLE,
CHARLES DUBÉ, ANDRÉE WATTERS,
LOUIS-PHILIPPE ROBERT SIROIS
diffusé dès le lendemain sur illico sur demande

avec
OLIVIER LANGEVIN
(GALAXIE 500)
LOUIS-JEAN CORMIER
(KARKWA)
ANDRÉ PAPANICOLAOU
(+KID)

27 JUILLET F 2 AOÛT

Tendances Spectrum de
Montréal, 19h

en collaboration avec

LES CHARBONNIERS
E L’ENFER

F31 JUILLET

CALOGERO
FRANCE 29 JUILLET

MARIE-MAI

F27 JUILLET

ce vendredi

MARIE-JO THÉRIO

28 JUILLET

ce samedi

tout en
chanson

en collaboration avec

Cabaret Juste
pour rire, 22h

BARBARA CARLOTTI
première partie :

MICK EST TOUT SEUL (chanteur de Mickey 3D)

TRICOT MACHINE
première partie :

AVEC PAS D’CASQUE

1ER AU 4 AOÛT
du 27 au 29
juillet à 22 h

demain
19 h 30

F F

A
34

98
15

2



ARTS

M.C. : Oui. À un journaliste
montréalais, avant de venir don-
ner une conférence ici. Le maire
Tremblay a beaucoup été critiqué
parce qu’il n’a pas réagi. Il a dit
qu’il voulait travailler en collabo-
ration avec Toronto.

G.S . : Je ne crois pas que
Toronto puisse devenir la capitale
des festivals. Juste pour rire ne
sera jamais aussi gros chez nous.
La F1 n’intéresse pas Toronto
comme elle intéresse Montréal.
Toronto n’arrivera jamais à orga-
niser un festival de jazz aussi
intéressant que celui de Montréal.
Les lois ontariennes en matière de
regroupement ou de consomma-
tion d’alcool sur la place publique
sont beaucoup plus strictes. Le
gouvernement ontarien ne veut
surtout pas qu’on se fasse autant
de fun qu’à Montréal ! Notre fes-
tival de film a pris des années
avant de prendre son envol. Je ne
sais pas si le maire Miller voulait
vraiment que sa déclaration soit
interprétée de cette façon.

M.C. : J’ai eu l’impression qu’il
voulait montrer qu’il a une vision
pour sa ville.

G .S . : Toronto s ’amél iore .
Longtemps, la ville a été mal
gérée. J’ai eu peur qu’on ruine la
ville que j’aime. Tant mieux si on
veut faire de meilleurs festivals.
Mais la priorité devrait surtout
être de faire une meilleure ville,
avec des logements sociaux, de
meilleures conditions de vie pour
les moins fortunés, des gestes
de ce genre. Faire une meilleure
ville, ce n’est pas une opération
de relations publiques.

M.C. : Je suis bien d’accord.
Que penses-tu du cliché que
Toronto est une ville ennuyeuse?
Que c’est une cité-dortoir où
viennent travailler quantité de
banlieusards. J’aime beaucoup
Toronto. C’est une ville assez
différente de Montréal, plus
grande, plus nord-américaine
peut-être. On y mange très bien.
Culturellement, c’est très riche.
Pourtant, les Montréalais ont
l’impression qu’il ne s’y passe
rien et que tout le monde se cou-
che tôt.

G.S. : Ç’a changé. Quand les
bars fermaient à 1 h, les gens
préféraient venir faire la fête au
Québec. Mais depuis que les bars
ferment à 2h chez nous, la ville
est plus animée. Évidemment,
Toronto n’est pas New York. Ça
reste une petite ville. Du point
de vue torontois, le cliché sur
Montréal est qu’on a changé les
plaques d’immatriculation de
«Je me souviens» à «Alouette !».
On a longtemps eu l’impression
que la ville se vidait de ses for-
ces vives et de ses commerces.
Ce n’est plus vrai. J’ai plusieurs
amis torontois et new-yorkais qui
vivent maintenant à Montréal. Et
puis Montréal aura toujours une
meilleure équipe de hockey que
Toronto!

Un match
Toronto-Montréal
CASSIVI
suite de la page 1

EN BREF

Johane Despins
coanimera L’épicerie
Johane Despins deviendra coa-
nimatrice du magazine d’affaires
publiques L’épicerie en compagnie
deDenisGagné lorsque l’émission
retrouvera son format d’automne
le 10 octobre prochain, à la télé-
vision de Radio-Canada. Johane
Despins a été chroniqueuse et
animatrice de plusieurs émissions
à la radio et à la télévision, en par-
ticulier dans le secteur culturel,
depuis 1994. L’épicerie s’attarde
aux aspects de l’alimentation au
quotidien. Johane Despins rem-
placera Marie-Josée Taillefer, qui
a annoncé son départ de l’émis-
sion il y a quelques semaines,
après cinq saisons. Tout indique
que Mme Despins quittera la coa-
nimation de l’émission La fosse aux
lionnes. – Presse Canadienne

La fête
avant The Police
The Police est de retour àMontréal
et donnera deux prestations, ce
soir et demain, au Centre Bell.
Juste avant les spectacles, les fans
du groupe sont invités à faire la
fête devant le Centre Bell, où aura
lieu un « tailgate party », événe-
ment populaire qui précède en
général la présentation des matchs
de football aux États-Unis. De la
musique et de l’animation sont au
programme pour souligner avec
fracas le retour du groupe pré-
sentement en tournée mondiale.
On a aussi prévu des kiosques
de restauration rapide. Les ani-
mateurs de plusieurs stations de
radio feront des interventions sur
place dès 15 h. – Presse Canadienne
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Les sandales Crocs font un malheur depuis
quelques années. Inventées à Québec
voilà presque 10 ans, elles ont gagné
un statut culte depuis 2004, quand un
groupe d’hommes d’affaires du Colorado
a décidé d’acquérir la société québécoise
pour lui donner un plan de marketing
international.

Cette année, la gamme de gougounes
et sandales introduite l’an dernier prend
de l’ampleur. L’influence de la mode
est plus tangible. Et une ligne de petits
boutons qu’on peut accrocher aux trous
caractéristiques des sandales originelles
a décuplé l’attrait des Crocs pour les jeu-
nes, particulièrement les filles.

Le succès des Crocs ne réside pas seu-

lement dans leur allure coquine, mais
tient aussi à leur plastique révolution-
naire, que rien ne parvient à tacher,
et dont les propriétés antibactériennes
semblent bel et bien garantir qu’elles
ne prendront jamais d’odeur comme les
gougounes traditionnelles.

Le secret de fabrication est bien gardé.
«Nous n’avons pas pris de brevet parce
qu’il aurait fallu écrire la recette »,
explique Marie-Sophie Roussin, coor-
donnatrice marketing de Crocs Canada.
« Les employés qui ne travaillent pas
à la production, comme moi, n’ont pas
accès à l’usine. Elle est équipée d’un des
systèmes de protection les plus élevés en

Amérique du Nord. »
L’idée du Croslite, le nom officiel du

plastique inventé par Marie-Claude de
Billy et son conjoint Andrew Reddyhoff
(Américain de naissance), est venue
du désir de fabriquer des coussins et
oreillers de spa plus malléables et dura-
bles. Le géant de la pétrochimie Dupont
a été impliquée dans l’invention grâce
aux contacts de M. Reddyhoff, qui est
ingénieur chimique.

Après les accessoires de spa et les dos-
siers de kayak, Création Foam (le nom
de la compagnie fondée par le couple)
a lancé des sandales, à la suggestion
d’amis. Mais la distribution était essen-
tiellement limitée au Québec. En 2003, à
une foire commerciale, les trois hommes
d’affaires du Colorado ont rencontré M.

Reddyhoff. Après
lui avoir proposé
d’acheter tout son
stock de Croslite,
elles ont fini par
acquérir la com-
pagnie. Elles ont
ajouté une cour-
roie postérieure
aux sandales et
ont peaufiné le
ma rke t i ng . L e
mythe était né.

Détail amusant, les comptes rendus
québécois de l’histoire des Crocs passent
souvent sous silence l’apport de la mai-
son mère du Colorado, alors que le site
web international ne mentionne que les
trois « fondateurs » de Denver.

Le prix de vente de Création Foam,
en 2003, n’a pas été rendu public .
Mais depuis que Crocs s’est inscrite
en Bourse, on en sait davantage sur sa
performance vertigineuse : des ventes de
142 millions pour le premier trimestre
2007, en augmentation de 217% par
rapport au premier trimestre 2006. La
preuve est faite : les Crocs sont les san-
dales de l’heure.

Les sandales Crocs,
de Québec à Denver

PHOTO FOURNIE PAR CROCS

Les Crocs connaissent un succès fulgurant. La gamme des produits – gougounes, sandales, etc–
prend de l’ampleur.
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Objectif EF 70-300 mm
f/4-5.6 IS USM

- Écran ACL de 2,7 pouces
- Zoom optique de 10x
- Format large de 16:9
- Capteur d’image CMOS

haute définition
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S5 IS

Objectif EF 70-200 mm
f/2.8L IS USM
- Système de stabilisation de l’image
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- 10,1 mégapixels
- Système anti-poussière
- Processeur d’image DiG!C II
- Mise au point sur 9 zones
- Incluant un objectif 18-55 mm
et un objectif 75-300
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- Zoom optique 4x
- Processeur d’image DiG!C II

POWERSHOT
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22999$

- 7,1 mégapixels
- Zoom optique de 3x
- Mise au point automatique avec
détection du visage
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- Système de stabilisation de l’image
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Photos peuvent di fférer. Val ide jusqu’au 31 jui l let 2007
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C’est le phénomène du bûche-
ron vert . Évidemment, il ne
s’agit pas de professionnels de
la foresterie. Mais du bûcheron
du dimanche, qui ne part sa
scie mécanique que pour entre-
tenir son jardin ou les pour-
tours de son chalet. Chez cette
clientèle, les scies électriques
ont connu un véritable regain
d’intérêt depuis deux ans.

« Avec l’intérêt graduel des
gens pour l’environnement et

le contrôle de la pollution, on
voit de plus en plus un passage
de l’essence à l’électrique, dans
le marché de la scie mécani-
que », explique Silvio Pintal,
du magasin Home Depot de
Laval. « I l y a deux ans, on
vendait trois à quatre fois plus
de scies à essence que de scies
électriques. C’est maintenant
deux pour un. Et ça continue à

progresser. Ça fait une grosse
différence, parce que voilà cinq
ou six ans, l’électrique était
en perte de vitesse. Les batte-
ries sont bien meilleures, on
n’a plus besoin de s’encombrer
d’un fil. »

Pour contrer cette attaque,
les fabricants de scies à essence
multiplient les filtres . « Les
derniers filtres, par exemple
ceux de Toro et John Deer sont
vraiment fantastiques, dit M.
Pintal. Mais ça reste un peu
cher. Ça double le prix. Je m’at-

tends à ce qu’ils devien-
nent plus abordables l’an
prochain ou le suivant. »

Règle générale, les scies
élec tr iques doivent être
r é s e r vé e s au x t r avau x
légers, qui ne durent pas
plus de quelques heures.
« Si tu dois bûcher pendant
quatre heures d’a f f i lée,
au bout de quelques fois
ton moteur électrique va
être brûlé », explique M.
Pintal.

Les prix vont d’une centaine
de dollars pour les scies électri-
ques, à 350-450 $ pour les scies
à essence d’une puissance suffi-
sante pour le défrichage au cha-
let. Entre les deux, on trouve
des scies à essence moins chè-
res. À noter, le design tout en
rondeurs et les jolies couleurs
des scies Poulan : ça n’aide pas
à scier, mais c’est plus agréable

à l’œil. Pour diminuer le poids,
on peut choisir des scies en alu-
minium plutôt qu’en acier, sug-
gère M. Pintal, mais il faut être
prêt à payer deux fois plus cher.
La réduction de poids est d’en-
viron deux kilos, entre 15% et
20% du poids total.

Pour ce qui est des lames, il
faut s’attendre à la changer à
tous les 200 arbres, selon M.
Pintal. Mais attention : dès que
la scie touche le sol, la durée
de vie de la lame est réduite

substantiel lement . « Ce qui
abîme les lames, ce n’est pas le
bois, c’est la garnotte. Si on fait
un peu d’émondage la fin de
semaine et qu’on s’en occupe
bien, on peut garder une lame
pendant deux ans. Mais dès
qu’il y a un usage intensif, sur-
tout si on touche le sol après
avoi r coupé une bûche, les
changements peuvent survenir
plusieurs fois par année. » Les
chaînes coûtent entre 15 $ et
65 $.

Les scies mécaniques sont
apparues juste avant la dernière
guerre mondia le, et ont été
considérablement perfectionnées
pendant le conflit. Les modèles
résidentiels sont arrivés sur le
marché dans les années 60. Ils
sont tellement populaires qu’il
y a chaque année 3000 à 4000
accidents, en majorité chez des
dilettantes qui peuvent avoir
des blessures importantes s’ils
ne prennent pas les précautions
appropriées.

Le retour de la scie électrique

PHOTO ASSOCIATED PRESS

Pour les concours de dextérité avec scie mécanique, comme celui-ci au Michigan le mois dernier, les modèles à essence
sont recommandés.

«Avec l’intérêt graduel des
gens pour l’environnement
et le contrôle de la
pollution, on voit de plus
en plus un passage de
l’essence à l’électrique. »

L’abat-jour
est à la mode

4875, Jean-Talon Ouest ( près de Décarie )
Montréal • H4P 1W7

Tél.: (514) 344-8555

PRÉSENTEZ CETTE ANNONCE ET OBTENEZ
15% de rabais

APPLICABLE À L’ACHAT D’ABAT-JOUR. Valide du 25 juillet au 31 octobre 2007

N’oubliez pas
d’apporter

votre lampe
pour un

ajustement
parfait !

www.abatjourillimites.ca

Plus de 5 000 abat-jour en magasin,
le plus grand choix au Canada.
• Réparation de lampes sur place

• Service de recouvrement sur mesure
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MONTRÉAL :
1451, av. du MONT-ROYAL Est
(À L’OUEST DE PAPINEAU)

514-525-5309

BROSSARD :
6678A, boul. TASCHEREAU
(VOISIN DU MAIL CHAMPLAIN)

450-672-3217MONT-
ROYAL

Nos prix réduits... ENCORE RÉDUITS !!!

FAITES VITE !
NOUSNOUS

PAYONSPAYONS
jusqu’au
dimanche
29 juillet

TAXESTAXESLESLES
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2006 R350/36 000 km 4 roues motrices,
toute équipée, toit panoramique, sièges chauffants
et bien plus, 49 900 $ ou 759 $/mois* (# VR672305)

2006 ML350/47 000 km 4 roues motrices , toute
équipée, toit ouvrant, capteur de pluie, vitres teintées
et bien plus, 46 900 $ ou 659 $/mois* (# W85717)

2004 CLK320/23 000 km toute équipée, automatique,
sièges chauffants, chargeur CD, toit ouvrant et bien plus,
43 900 $ ou 639 $/mois* (# AD65834)

2005CL230/39000km touteéquipée, toit panoramique,
trans. automatique, intérieur de cuir, sièges chauffants
et plus, 28 900 $ ou 389 $/mois* (# E91784)

2006 C280 4Matic/21 000 km 4 roues motrices,
automatique, sièges arrières rabattables, toit ouvrant,
sièges chauffants, 41 900 $ ou 596 $/mois* (# H86917)

2005 E500 4Matic/29 000 km 4 roues motices,
ensemble sport, toute équipée, volant chauffant, phares
xénon et bien plus,64 900 $ ou 919 $/mois* (#W714857A)

2005 E320/43 000 km toute équipée, groupe
électrique, cuir, toit ouvrant et bien plus, 45 900 $ ou
584 $/mois* (# W714849A)

/54 000 km 4 rouesmotrices,
toute équipée, phares au xénon, sys. de son Harmon
Kardonetbienplus,49900$ou699$/mois* (#AD88637)

2006 E350 4Matic/34 000 km 4 roues motrices,
toute équipée, toit ouvrant, volant chauffant et bien plus,
57 900 $ ou 819 $/mois* (# P86786)

2006 ML350/46 000 km 4 roues motrices,
groupe électrique, régulateur de vitesse, radio CD,
42 900 $ ou 599 $/mois* (# WRAD77508A)

2006 ML350/46 000 km 4 roues motrices,
groupe électrique, régulateur de vitesse, radio CD,
42 900 $ ou 599 $/mois* (# WRAD77508A)

© Mercedes-Benz Canada Inc., 2007. *Mensualités basées sur un terme de location de 36 mois. Limite de 18 000 km/an. Acompte requis de 10 % du prix de PDSF. Taxes, assurance, frais d’immatriculation, première mensualité et dépôt de sécurité en sus. **Financement de 24 mois avec SFMB sur les véhicules certifiés. Photos à titre de référence seulement.

Achetez en toute confiance chez votre concessionnaire Mercedes-Benz.

Nos plus brillantes étoiles d’occasion sous les feux du meilleur solde de l’été.
Seuls les véhicules d’occasion Certifiés Étoiles offrent ces avantages.

Mercedes-Benz Rive-Sud
rivesud.mercedes-benz.ca (450) 672-2720 Mercedes-Benz West Island

westisland.mercedes-benz.ca (514) 620-5900

•Certification suite à une inspection en 150 points
• Garantie de jusqu’à 6 ans/120 000 km
• Assistance routière 24 h/24

3,9 %**

FINANCEMENT
À PARTIR DE

VÉHICULES D’OCCASION
CERTIFIÉS ÉTOILES• Pièces de rechange Mercedes-Benz d’origine uniquement

• Historique complet de l’entretien

2004 E500 4Matic

VENDU
VENDU
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CONSOMMATION

MATHIEU PERREAULT

Depuis quelques années, François
Desrosiers a dû multiplier les
cours qu’offre le magasin de
photo Lozeau, rue Saint-Hubert.
Il ne s’agissait plus seulement
d’enseigner l’art du cadrage et de
la chambre noire. La déferlante
du numérique a complètement
chamboulé le marché et les
habitudes des photographes du
dimanche.

«Nous avons une centaine de
cours par mois », explique M.
Desrosiers, qui est directeur du
service chez Lozeau. «Beaucoup
portent simplement sur l’opéra-
tion d’un appareil numérique.
Les gens sont rebutés par les
manuels de plus en plus épais, ou
carrément n’y comprennent rien.
Et en plus, il faut maintenant
enseigner à se servir des logiciels
de traitement. Avant, on allait
porter son film et on avait les
photos. Maintenant, on peut les
recadrer, jouer sur les contrastes
et les couleurs, avec des logiciels
comme Photoshop.»

Après une dizaine d’années,
les appareils numériques ont
atteint une qualité telle que M.
Desrosiers ne voit pas de grands
chambardements dans le marché
de masse. Le dernier retranche-

ment des films traditionnels, les
appareils photo jetables, est en
déclin au Canada depuis 2004,
après une croissance phénomé-
nale à la fin des années 90. La
prochaine révolution, selon lui,
viendra des téléphones portables.
«On va être surpris, dit-il. La
qualité est de plus en plus là.»

À l’Association internationale
de l’industrie de l’image (I3A),

la présidente Lisa Walker estime
elle aussi que les téléphones
caméras bouleverseront l’indus-
trie. «Avec un téléphone, c’est
toute la manière de prendre des
photos qui change », explique
Mme Walker en entrevue depuis
White Plains, dans l’État de

New York. «C’est plus relation-
nel : on envoie une image d’un
groupe d’amis avec qui on prend
un verre, à un autre ami qui est
absent ; ou encore, on s’en sert
pour demander à son épouse son
avis sur un objet qu’on est sur le
point d’acheter. Il y aura peut-être
une baisse d’utilisation des appa-
reils photo, mais je pense que ça
va surtout amener à la photo des

gens qui actuellement ne
s’y adonnent pas. Les pers-
pectives pour l’impression
et le stockage d’images sont
immenses.»

Justement, cette année
les imprimantes portables
sont de plus en plus petites
et abordables. Certaines ne
sont pas plus grande qu’une
photo elle-même, avec à
peine quelques centimètres
d’épaisseur (notamment un
modèle Zink recommandé
par le magazine Popular
Sc ience en mai dernier) .
Selon M. Desrosiers de

Lozeau, on peut en avoir une
bonne pour 100 à 300$, avec un
coût de 35 cents par photo, ce
qui est très compétitif avec les
services d’impression réguliers.
« C’est une niche, mais c ’est
parfait pour partager immédia-
tement des photos prises durant

des vacances ou des réunions
familiales», dit-il.

Cadres numériques
Autre nouveauté, les cadres

numériques, dont le prix a
chuté de 1000$ à 200$ depuis
deux ans, selon M. Desrosiers.
«Personnellement, je préfère tou-
jours les cadres avec une seule
photo, parce que ça implique
un choix. Mais pour beaucoup
de gens, les cadres numériques
remplacent avantageusement les
albums. Une cinquantaine de pho-
tos défilent, avec un changement à
toutes les 30 secondes. J’ai même
entendu une cliente qui se plai-
gnait de voir toujours les mêmes
50 photos. Les gens deviennent
plus exigeants.»

POUREN SAVOIR PLUS:
Pour avoir une idée des possi-

bilités des téléphones-caméras,

on peut voir le site du photogra-
phe professionnel Robert Clark,
qui en 2005 a fait un périple de
15 000 kilomètres et 50 jours à
travers les États-Unis, armé seu-
lement d’un tel appareil (il était
financé par une compagnie de
téléphonie mobile). Les 200 ima-
ges sont impressionnantes, mais
malheureusement il n’y a pas de
légendes. Pour consulter le projet,
Image America, il faut cliquer sur
«projets spéciaux».
www.robertclarkphoto.com

Cet été, le chroniqueur techno
du quotidien USA Today a évalué
les forces et faiblesses de trois
cadres numériques, dont le prix
allait de 200$ à 300$US. Son ana-
lyse montre les caractéristiques
qu’il vaut la peine d’étudier avant
de faire un tel achat.
www.usatoday.com/printedition/
money/20070 712/b_baig12.art.htm

La photo bouleversée par le numérique

CE QU ’ON A VU,
CE QU'ON EN PENSE.

Tous les samedis dans

À l’Association
internationale de
l’industrie de l’image
(I3A), la présidente
Lisa Walker estime elle
aussi que les téléphones
caméras bouleverseront
l’industrie.

2MILLIONSDE MEUBLES À LIQUIDER

Laval 1965, autoroute des Laurentides450.686.9888
Bromont 117, boulevard Bromont450.534.4877 Laval 4463, autoroute Laval Ouest450.688.6888
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6873, Plaza St-Hubert
(514) 276-136034
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RETOUCHES FAITES PAR UN TAILLEUR PROFESSIONNEL
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Heures d’affaires :
Lun., mar., mer. : 10h - 18h Jeu., ven. : 10h - 21

Sam. : 9h 30 - 17h et dim. : 11h -17

L ’ A R T D E V I V R E.

1950, avenue Pierre-Péladeau
Laval

450-978-3030

Durant notre solde estival, profitez
de superbes économies dans notre

galerie de meubles agrandie.
Design traditionnels à contemporains.

Qualité, confort et valeur exceptionnels.

Jamais ordinaire.
Grandes aubaines sur tous nos modèles
de démonstration.*

Causeuse « Bleck»
100 % cuir, fait en Italie
Courant : 3 295 $
En solde : 2 295 $

*Quantités limitées
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1850, boul. Le Corbusier, Laval • Tél. : 450.978.1701 Fermé le dimanche

LA GRANDE VENTE
D’ÉTÉ

de 20 à 50% de rabais
sur modèles sélectionnés

Profitez des plus gros rabais de l’année
Valide jusqu’au 4 août
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It’s how you live

Rack Évasion
1258, Laurier Est, Montréal
Tél. : 514-523-3333
Sans frais : 1-866-523-3334
rackevasion.com

Barres de toit

Vous, en
vacances!

Boîte de
transport

Support
pour kayak

Porte-vélos

Attache-
remorque
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Vente • Location • Échange • Installat ion gratuite
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1916, Curé-Labelle, Laval (450) 973-4350 • 950, Labelle, St-Jérôme (450) 569-8165
Échanges acceptées, amenez votre vieil équipement

1 MILLION D’INVENTAIRE À LIQUIDER

3493331

SPÉCIAL

VACANCES
à Laval et à

St-Jérôme

VÊTEMENTS • SACS • ACCESSOIRES
SOULIERS • VOITURETTES

VÊTEMENTS • SACS • ACCESSOIRES
SOULIERS • VOITURETTES

VÊTEMENTS • SACS • ACCESSOIRES
SOULIERS • VOITURETTES

VÊTEMENTS • SACS • ACCESSOIRES
SOULIERS • VOITURETTES

VÊTEMENTS • SACS • ACCESSOIRES
SOULIERS • VOITURETTES

VÊTEMENTS • SACS • ACCESSOIRES
SOULIERS • VOITURETTES

VÊTEMENTS • SACS • ACCESSOIRES
SOULIERS • VOITURETTES

VÊTEMENTS • SACS • ACCESSOIRES
SOULIERS • VOITURETTES

VÊTEMENTS • SACS • ACCESSOIRES
SOULIERS • VOITURETTES

Ouvert 5 joursOuvert 5 joursOuvert 5 joursOuvert 5 joursOuvert 5 joursOuvert 5 joursOuvert 5 joursOuvert 5 joursOuvert 5 joursOuvert 5 joursOuvert 5 jours
du mercredi au dimanche

POUR LE MEILLEUR SERVICE
ET LES MEILLEURS PRIX

CON
CEP

T

SPEED MAX
VOITURETTES

3 ROUES
Valeur de 269$

Spécial

$169$169

60%20%
70%

VÊTEMENTS

jusqu’à 70%

de20%60%

sur les
équipements

19$

LOTS
DE SACS

junior

19$

BALLES
EN VRAC

399$
douz.

MISE DE CÔTÉ ACCEPTÉE

399$
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LA PHOTO AU CANADA

2005 2006
Ventes d’appareils photo numériques 2,5 millions 3 millions
Ventes de films conventionnels 20,6 millions 12,9 millions
Ventes d’appareils photo jetables 5,9 millions 4,5
millions

Source : CITA
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MATHIEU PERREAULT

N
apoléon aurait eu la partie plus
facile. Hitler aussi. Il n’y aurait
jamais eu besoin de tunnel sous
la Manche. Et surtout, il n’y

aurait jamais eu de «perfide Albion».
Sans une inondation catastrophique,

voilà un demi-million d’années, qui a
déversé dans l’Atlantique le contenu d’un
lac vaste comme les cinq Grands Lacs réu-
nis, l’histoire de l’Angleterre serait bien
différente. Déjà, à l’époque, les mouve-
ments de population ont été complètement
bouleversés par la destruction du pont ter-
restre liant Douvres et Calais en France.

La semaine dernière dans la revue
Nature, des géologues du Collège impérial
de Londres ont fait la preuve qu’une inon-
dation majeure avait détruit la langue de
terre unissant l’Angleterre à l’Europe. Ils
ont analysé les aspérités des fonds marins,
et ont conclu qu’ils s’apparentaient étroi-

tement à ceux de terres façonnées par des
inondations similaires, comme les régions
de l’Idaho et de l’État de Washington qui
ont connu l’assaut soudain des eaux du lac
glaciaire Missoula, voilà 15 000 ans.

«Durant les ères glaciaires, il y a eu
souvent des inondations similaires »,
explique l’auteur principal Sanjeev Gupta,
en entrevue téléphonique. «Les quantités
d’eau étaient tellement énormes qu’elles
posaient une pression inouïe sur leurs ber-
ges. Si ces dernières n’étaient pas solides,
elles cédaient.» Plusieurs spécialistes des
religions pensent que la mémoire de ces
inondations gigantesques a probablement
inspiré les récits religieux tels que celui de
Noé, dans la Bible.

Voilà un demi-million d’années, un gla-
cier immense recouvrait la Scandinavie. Un
lac glaciaire de plus de 250 000 kilomètres
carrés recouvrait ce qui est maintenant
le sud de la mer du Nord, et s’appuyait
sur une crête haute de 180 mètres allant
de Douvres à Calais. Comme le Rhin et

la Tamise se déversaient dans le lac, son
niveau s’élevait sans cesse.

À un certain moment, voilà entre
200 000 et 450 000 ans, l’eau a submergé
la crête, dont une portion importante s’est
effondrée. Le débit a atteint un million de
mètres cubes d’eau par seconde, 140 fois
plus que celui du Saint-Laurent à l’em-
bouchure du lac Ontario. L’inondation a
creusé des vallées larges de 10 kilomètres
et profondes de 50 mètres. Selon M. Gupta,
il y a vraisemblablement eu deux épisodes
où la crête s’est effondrée, voilà 200 000 et
450 000 ans. Aujourd’hui, 32 kilomètres
séparent Douvres de Calais.

M. Gupta est tombé sur cette histoire
par hasard. «J’étais dans la bibliothèque
et je n’avais rien à faire. Je feuilletais les
livres qui me tombaient sous la main pour
me désennuyer. J’ai pris machinalement
le compte rendu d’une réunion de 1985
sur la géologie de l’Angleterre. Il y avait là
l’hypothèse qu’une méga-inondation avait

causé la rupture de la crête entre Douvres
et Calais. Ça m’a fasciné.»

Le géologue londonien s’est rapidement
rendu compte qu’il avait en main tous les
instruments nécessaires pour vérifier l’hy-
pothèse. «À l’époque, les sonars n’étaient
pas assez précis pour qu’on puisse vraiment
analyser les fonds marins et comparer leur
topographie avec celles d’autres régions
affectées par des méga-inondations. Mais
mon département avait justement reçu un
sonar de haute précision. Il fallait trouver
un endroit où le tester, avant de l’ame-
ner vers des destinations plus exotiques.
C’était l’essai parfait.»

Le sonar de M. Gupta a une précision
de 10 centimètres, 100 fois mieux que
ceux qui étaient disponibles en 1985. La
précision du système de positionnement
satellite GPS a aussi progressé, de 100 à
cinq mètres. La prochaine analyse que
veut faire M.Gupta concerne les sédiments,
pour avoir une autre preuve de l’inonda-
tion soudaine. Mais il sera difficile de

déterminer à quelle profondeur se trouvent
ces sédiments.

La catastrophe a complètement exclu
la Grande-Bretagne des itinéraires de
peuplement préhistoriques. «Jusqu’alors,
on retrouvait des traces similaires à cel-
les d’autres latitudes en Europe, dit M.
Gupta. Par exemple, on trouve des traces
d’Homo Erectus datant de 700 000 ans.
Mais après la rupture de la crête, les hom-
mes préhistoriques qui se trouvaient en
Grande-Bretagne ont été isolés. Leur nom-
bre a graduellement diminué parce qu’ils
n’avaient nulle part où se réfugier en cas
de glaciation, jusqu’à disparaître complè-
tement voilà 100 000 ans.»

La méga-inondation a eu des conséquen-
ces jusque dans l’histoire moderne. «Sans
la Manche, Hitler aurait pu envahir l’An-
gleterre, tout comme Napoléon avant lui,
dit M. Gupta. En fait, la Grande-Bretagne
ne serait probablement jamais devenue
aussi puissante qu’elle ne l’a été aux XIXe

et XXe siècles. Et bien évidemment, on ne
passerait pas dans un tunnel pour aller de
Londres à Paris. On utiliserait l’autoroute
20 qui va vers Douvres.»

Et la «perfide Albion» ? Cette expres-
sion, utilisée par des auteurs français
comme Bossuet au fil de plusieurs siè-
cles de rivalité entre les deux pays, vient
du nom antique de la Grande-Bretagne,
notamment utilisé par Pline l’Ancien. Bien
évidemment, comme la Grande-Bretagne
ne serait jamais devenue aussi puissante,
elle n’aurait pas suscité les mêmes senti-
ments hostiles. Mais l’étymologie entre
aussi en ligne : Albion a la même racine
qu’albinos, et fait référence aux falaises
blanches de craie de Douvres. Si elles ne
s’étaient pas dressées devant les envahis-
seurs du continent, jamais l’Angleterre
n’aurait eu ce nom.

ACTUEL

L’Angleterre est une île
POURQUOI?
CE N’EST PAS LA PREMIÈRE FOIS QUE L’ANGLETERRE EST SUBMERGÉE. C’EST UNE

INONDATION CATASTROPHIQUE VOILÀ UN DEMI-MILLION D’ANNÉES A DONNÉ

NAISSANCE À LA «PERFIDE ALBION»

COMPLÉMENT
D’INFORMATION
Le dernier numéro de Pour la Science, une adap-
tation française du Scientific American, comporte
un article d’un géologue français sur les fleuves
qui ont parcouru la Manche quand le niveau de
la mer était plus bas qu’aujourd’hui. Il s’agit d’un
complément d’information très intéressant à
l’étude de Sanjeev Gupta.

« Sans la Manche, Hitler aurait pu envahir l’Angleterre,
tout comme Napoléon avant lui, dit M. Gupta. En fait, la
Grande-Bretagne ne serait probablement jamais devenue
aussi puissante qu’elle ne l’a été aux XIXe et XXe siècles.»

PHOTO AFP, NASA — PHOTO MONTAGE, LA PRESSE

Voilà un demi-million d’années, un lac glaciaire recouvrait le sud de la mer du Nord, et s’appuyait sur une crête haute de 180mètres allant de Douvres à Calais. Ce
qui est aujourd’hui laManche (zone délimitée) était asséché.

FAITS ET SCIENCE
LE CHIFFRE

500 ans
C’est l’âge minimal de la cuisine épicée
mexicaine, selon des anthropologues amé-
ricains. Elle pourrait même dater de 1500
ans. Les chercheurs du musée Smithso-
nian ont trouvé des traces de maïs, de
courge, d’avocat, de fèves et de piments
forts dans des bols d’un site archéologique
de la vallée d’Oaxaca. Le piment fort est
devenu domestique voilà 6000 à 8000
ans en Amérique centrale.

SCAPHANDRE SPATIAL

Un groupe américain, Orbital Outfitters,
prépare un scaphandre spatial qui sera
testé par des touristes aventureux. Amené
à une altitude de 100 kilomètres, la
limite de l’espace, par une fusée à cabine
ouverte, le scaphandre sera ensuite relâ-
ché de ses harnais, puis descendra vers
le sol à une vitesse de 4000km/h. Un
petit parachute limitera les vrilles, et à
l’altitude d’un kilomètre, quand la vitesse
descendra sous les 200km/h, le para-
chute de descente finale s’ouvrira. Orbital
Outfitter, dont l’un des fondateurs est le
veuf de l’astronaute Laurel Clark, morte
dans Columbia en 2003, vise ultimement
à assurer la sécurité des astronautes pro-
fessionnels en cas d’accident en orbite. Le
premier vol n’aura pas lieu avant 2010.
Le magazine Popular Science présente
actuellement des croquis d’artiste d’un tel
scaphandre.

LES MINITRACTEURS
DE LAVAL

Des étudiants d’agronomie de l’Uni-
versité Laval ont remporté la troisième
place d’une compétition internationale de
minitracteurs en Illinois, au début juin. Ils
étaient la première équipe canadienne. Les
forces du minitracteur de Laval étaient son
ergonomie et sa facilité d’entretien et de
construction. Il est arrivé septième au tir de
charge et au parcours de virages.

LA MÉDITATION
L’ATTRAIT DU PARDON

S’excuser rend aimable mais moins
respectable, selon des psychologues
américaines. Dans la revue Personality
and Social Psychology Bulletin, elles expli-
quent qu’après avoir montré un clip de
Bill Clinton s’excusant à propos de l’affaire
Lewinsky, à des cobayes, ces derniers
l’ont trouvé plus sympathique mais moins
respectable qu’avant de visionner la vidéo.
Un autre clip, où l’ancien président avait
l’air fâché à la suite de cette controverse,
a eu l’effet inverse : les cobayes l’aimaient
moins, mais le respectaient davantage.
Les excuses sont donc bénéfiques, mais
ont un coût social.

EN HAUSSE, EN BAISSE

LE MUCUS DEMÉDUSES
Un chercheur de l’ Institut de
recherche chimique et physique
à Wako, au Japon, a trouvé
une utilisation commerciale des
méduses qui envahissent depuis
quelques années les eaux côtières
nippones. Leur mucus est riche
en mucines, des protéines utili-
sées par l’industrie cosmétique
pour conserver l’humidité des
crèmes. Les mucines proviennent
actuellement des estomacs de
porcs et des glandes salivaires
de vaches.

LES JUMEAUXMÂLES
Ils diminuent la fertilité de leurs
jumelles, selon une récente étude
anglo-finlandaise. L’exposition
à la testostérone du jumeau
mâle, dans l’utérus, perturbe le
développement de la jumelle.
Les chercheurs ont comparé
la fertilité de jumelles dont le
jumeau est un garçon, et celle
de jumelles de sexe identique,
à partir d’une base de données
finlandaise du XVIIIe siècle, avant
les perturbations de l’ère indus-
trielle. Ce résultat ne s’applique
évidemment qu’aux couples de
jumeaux composés d’un garçon
et d’une fille.

TEXTES MATHIEU PERREAULT
SOURCES : Popular Science, The New
Scientist, Eurekalert, The Financial Times, The
New York Times, The Wall Street Journal.
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Au cœur du
Vieux Québec,
le plus vénérable hôtel de Québec,
très bien situé à l’intérieur des fortifications du Vieux-Québec.

Hôtel Clarendon • Au cœur du Vieux Québec

Au plaisir de vous recevoir !

57, rue Sainte-Anne, Vieux-Québec (Québec) G1R 3X4

1 888 554-6001
Réservez en ligne

dufour.ca

Chambre et petit-déjeuner à partir de *

* Par nuit,
en occupation double,
taxes en sus.159$

A3496329 3
4

9
7

5
6

8

*Réservation avant le 29 juillet 2007. Voyage à compter du 4 septembre 2007. Les tarifs soumis
sont pour un aller simple seulement avec siège confirmé non échangeable. Taxes, frais et
surcharges en sus. Sujet à disponibilité. Offre valide pour de nouvelles réservations seulement.

S’étirant sur 4 km le long du port, le centre-ville d’Halifax peut se
vanter d’avoir la plus longue promenade en bois au monde. De plus,
comme c’est plein de cafés et de restaurants, c’est aussi l’endroit par
excellence pour s’y asseoir. Commencez votre expérience urbaine dès
aujourd'hui. Évidemment, avec des vols directs de Montréal,
il est tout aussi facile de nous visiter en personne.

Planifiez votre voyage
dès aujourd’hui. Pour
obtenir votre
exemplaire gratuit du
guide Du rêve à
l’aventure, veuillez
s.v.p. nous téléphoner.1800 565 0000

Téléphoniste 643
Pour plus d’information, visitez nouvelle-ecosse.com

Montréal – Halifax
À partir

d’aussi peu que
/aller
seulement*129$

flyporter.com

A
3

4
8

5
2

4
1

30 mai 2008, 16 jours
Oslo, Stockholm, Tallinn, 2 jours à St-Pétersbourg,

Croisière «Scandinavie et Russie»

Croisière ‹‹ Canal de Panama ››
23 novembre 2007, 2 semaines
Riviera mexicaine, Costa Rica, Colombie

1er janvier, 13 jours
8 février, 17 jours
Séjour à Waikiki et croisière de 10 jours

Croisière à Hawaii

14 mars 2008, 18 jours
Argentine, Uruguay, Terre de feu, Chili

Croisière « Amérique du Sud »

4 décembre 2007, 12 jours

© Féerie de Noël à Prague, Vienne et Budapest

5 janvier 2008, 30 jours
Navire 5 étoiles, 10 îles de Polynésie

Croisière «Hawaï, Tahiti et les Marquises»

Permis du Québec

1 888 657-5759

Groupes accompagnés

Québec

En affaires
depuis 40 ans

3497363

VACANCES/VOYAGE

ANDRÉ DÉSIRONT

LE POULS
DU MARCHÉ
COLLABORATION SPÉCIALE

Holland America Line (HAL)
introduira progressivement les
heures de dîner flexibles sur les
13 navires de sa flotte. Les pas-
sagers auront le choix entre le
service traditionnel et le service à
heures variables. Ceux qui choi-
siront la première option seront
tenus d’aller dîner à heure fixe,
soit au premier service de 18h,
soit au second de 20h, selon les
arrangements pris dès leur arri-
vée à bord.

Ceu x qu i pré fé r e ron t l a
seconde option pourront aller
manger à leu r convenance ,
entre 17 h et 21 h. Ils devront
cependant signaler avant 16h à
quelle heure ils iront dîner. Le
restaurant principal des navi-
res de HAL est généralement

aménagé sur deux étages et le
second niveau sera réservé aux
passagers ayant choisi la flexi-
bilité. Le service As you wish (À
votre convenance) vient d’être
introduit sur le Noordam et il sera
progressivement étendu aux 12
autres paquebots de la Holland
America entre le mois d’octobre
et le début de 2008.

Par ailleurs, le paquebot le
plus récent de la flotte de HAL,
l ’Eurodam (i l est encore en
construction) accostera au port
de Québec pendant les festivités
du 400e anniversaire. Le navire
fera escale à Québec à deux
reprises au cours de l’automne
2008, dans le cadre de croisières
qui l’amèneront dans l’estuaire
du Saint-Laurent et au Saguenay.
Ce qui devrait permettre au
port de Québec, qui accueille
habituellement 65 000 croisié-
ristes pendant la belle saison,
d’en recevoir 8000 de plus. La
Holland America est la compa-
gnie qui assure la plus forte pré-
sence à Québec. Selon Martine
Bélanger, directrice du marché
Croisières au port de la Vieille
Capitale, les navires de HAL y
effectueront un total de 18 esca-
les l’an prochain.

Pour en revenir aux repas à
heures flexibles de la Holland
America, on notera qu’une autre
grande compagnie, P rincess
Cruises, proposait déjà les mêmes
options à sa clientèle. Celle-ci
était libre d’opter pour des heu-
res flexibles ou pour le repas à
heure fixe. Mais une fois le choix
signalé, il n’est plus question de
faire marche arrière.

On est encore loin du Free
Style (le « style libre », intro-
duit sur les paquebots de la
Norwegian Cruise Line au début
de la décennie. Les passagers
peuvent y manger à toute heure
du jour et de la nuit : ils sont
toujours assurés d’être servis
dans un des restaurants du
navire (chaque paquebot de la
NCL en compte entre huit et
12). Certains aiment. D’autres
pas, car ils restent attachés au
décorum du service traditionnel
et ils apprécient le contact avec
les serveurs qui, dans le cas des
repas du soir, sont toujours assi-
gnés aux mêmes tables.

Ces innovations concernent
les repas du soir. La plupart des
grandes compagnies permettent
déjà à leurs clients de prendre
le repas de midi à l’heure qui
leur convient. En soirée, tous
les grands navires abritent éga-
lement des restaurants dits « de
spécialité » où les passagers ont
accès moyennant un frais de
couvert (habituellement 25 $US
par personne).

CROISIÈRES

Des dîners à heures flexibles On trouvera les aubaines habi-
t uel le s pou r de nombreu x
départs du mois d’août : entre
15 % et 20 % de réduc t ion .
Quelques grossistes prennent
de l’avance en annonçant déjà
des raba is su r des for fa it s
d’automne. Voici ce que nous
avons repéré, cette semaine.

> Punta Cana (République
dominicaine), départ du 3 août
pour une semaine au Caribe
Club P r incess : 134 8 $ avec
Tours Mont-Royal (prix habi-
tuel : 1549$).

> Riviera Maya (Mexique),
dépa r t du 9 août pour une
semaine au Viva Wyndham
Resort : 1298 $ avec Tours Mont-
Royal (prix habituel : 1499$).

> Cayo Coco (Cuba), départs
des 11 et 18 août pour une
semaine au NH Krystal Laguna
Villas : 1069 $ avec Vacances Air
Canada (prix habituel : 1589 $).

> Holguin (Cuba), départs des
12 et 19 août pour une semaine
au Playa Costa Verde : 1129 $
avec Vacances Air Canada (prix
habituel : 1439 $).

> Cayo Santa Maria (Cuba),
départ du 15 août pour une
semaine au Melia Las Dunas :
1098 $ avec Tours Mont-Royal
(prix habituel : 1299$).

> Varadero (Cuba), départs des
19 et 26 août pour une semaine
au Barcelo Solymar : 1229$ avec
Vacances Air Canada (prix habi-
tuel : 1589 $).

> Varadero (Cuba), départ
du 24 août pour une semaine
au Cameleon Gran Caribe Club
Puntarena : 739 $ avec Nolitours
(prix habituel : 1039 $).

AUBAINES
À SAISIROÙ EST-CE QU'ON

S'EN VA !

Tous les jours dans
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